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VARSOVIE 


DU SAMEDI 22. SEPTEMBRE. 


De Madrid le 19, Août. 


la Reine Douairiere 

a pris en main le 

Gouvernement, juf- 

qu’à l’arrivée de notre 

nouveau Roi Char» 

les III. Le Duc d’ 

G Albes, Grand-Cham- 

berllan, a eu ordre de faire la difpofi- 

tion du Convoi & de la pompe funebre. 

Le Corps du Roi d«fant a été tranfporté 

au Couvent des Religicufes de la Yrfita- 

tion de Madrid, où il a été inhumé avec 

les cérémonies accoûtumées. La Cour a 
pris le deuil pour fix mois. 

La Rein: Douairicre, accompagnée de 
PInfant: Don Louis, partit le 17. de ce 
mois de Saint- lldefònses & arriva le 18. 
au Palais de Buenretiro, où 8. M. fera 
fa réfidence. On adépêché un Courier 
à Naples pour y porter la nouvelle de fa 
mort du Roi. On efbere que fe départ de 
Sa Majefté Catholique füivra de fort près 
l'arrivée de ce Courrier. 


De Paris le 1. Septembre. 

Le 25. du mois dernier, Fête de Saint- 
Louis, l’Académie Françoifé célébra 
cette Fête dans la Chapelle du Louvre. 
On exécuta un Motet pendant la Meffe, 
après laquelle le Panégyrique du Saint 
fût prononcé par l’Abbé Fourna. j 

La même Fête fut célébrée par l’Aca- 
demie Royale des Belles-Lettres & par 
celle des Sciences, dans l’Eglife des Prê- 
tres de POratuire. : L'Abbé de Lorme, 
Chanoine de l’Eglile Cathédrale de Char- 
tres prononça le Panégÿrique du Saint. 

L'après midi, l’Académie Françoise 
tint uneAffemblée publique. Elle annonça 
qu'ayant donné pour fujet du Prix d’Elô- 
quence, l Eloge du Comte de Saxe, le 
Prix avoit été remporté par le Sieur Tho- 
mas, Profefieur en l’'Univerfité de Paris. 

L’Academie propole pour fujet du Prix 
d'Eloquence de l’année 1760. , l Eloge 
de Chancelier Dagueffèau. Le Prix de 
Poéfie de la méme année fera donné à 
üne Epitre en vers Alexandrins, dont le 
fujet fera au choix des Auteurs. Le Prix 
eft une Médaille d’er de fix cens livres. 


PS TS RES ES RÉ Oh 0. 


pouon n 


i 
| 
| 
| 


On mande de Dunkerque.qu’il y a to- 
jours environ quinze Vaiffeaux ouFréga- 
tes mouillés en avant des bancs,pour blo- 
quer notre petite Efcadre; & que le Prin- 
ce de Croy a poufsé les travaux du Port 
de cette Place avec tant de fuccès, qu’il 
eft venu à bout de faire fortir en une feu- 
le marée les plus grandesFrégates toutes 
armées; ce qui n’toit pas encore arrivé 
dans le temps le plus floriffant de Dun- 
kerque; on navoit même jamais osé le 
tenter, 

On mande de Nantes,que l’embarque- 
ment qui fe fait de ce côté-là, & qui doit 
être commandé par le Duc d'Aiguillon, 
confifte dansles Régimens d'En, de Li- 
moulin, Briqueville, Royal-la- Marines 
Bourbon, Nice, Guienne,. Boulonnois, 
Quercy, Penthievre, Brie, Clare, Dillon, 
Backleys Berwick, Rooth & Royal Corfes 
avec quatre pièces de Canons de 24. au- 
tant de 16. & autant de 12, huit de 2. & 
un pareil nombre de Mortiers,dont qua- 
tre de 12. &quatre de 8. outre 48. piè- 
ces portatives pour les divifer par Bâtail- 
lons, avec les agrêts néceffaires pour le 
fervice de ces pieces & 10. mille fufils. 
On embarque aufi 46. mille paires de 
fouliers 17. à 18. mille gilets & autant 
de ceintures; 15. mille habits, quantité 
de piftolets à croc, des harnois pour 400 
chevaux d’Artillerie, nombre de bâts de 
mulets pour porter les petites pièces, & 
600. Caiffès de la poudre Alimentaire. 

De Londres, le 31. Août. 

L’Amiral Rodney fit voile de Spithead 
le 27. au matin avec le Deptford de so. 
Canons qu’il montoit, les Frégates la 
Licorne & la Brillante, & 6. Galliotes à 
Bombes. Cet Amiral qui va tenter une 
feconde expédition fur le Havre de Gra- 
ce; doit ayoir été renforcé pendant fa tra- 
versée de 2, Vaiffleaux de 50. Canons, de 
4. Frégates & de quelques autres Bâti- 


mens. Nous fommes maintenant dans l’ 
attente du fuccès de fa nouvelle entre- 
prife. 

Le Roi a fait annoncer publiquement, 
que S$. M. avoit créé le Prince Perdi- 
nand de Brunfwick Chevalier de l’ordre 
de la Farreliere, & nommé le Marquis 
de Granby Commandant en Chef des 
Troupes Anglogses, qui font en Allema- 
gre. Le Lord Sackville qui les comman- 
doit ci-devant, eft attendu ici pour les, 
ou le 6. du mois prochain. 

La Flotte de PAmiral Hawke a été 
jointe par quelques Vaiffeaux de‘guerre, 
qui étoient venus à Plimouth, pour fe 
refaire des dommages qu'ils avoient ef- 
fuyés pendant leur croifiere; & l'on a 
embarqué auffi à Plimouth, pour la fub- 
fiftance de cette Flotte,environ 200 Boe- 
ufs en vie & quantité d’autres provi- 
fions. 

Le Roi prorogea hierle Parlement au 
4. OËtobre prochain. Il s'äfemblera,dit- 
on, cétte année vèrs la Mi-Novembre 
pour pouvoir de bonne heure deliberer 
fur les fubfides néceaires pour. l’Antiée 
prochaine, & les fournir fans differer. 

Un Particulier a enfin decouvert le 
moyen de fixer la longitude en Mer; ex- 
périence en a' été faire, & cé Particulier 
aura la récompenfe promifé de 20. mille 
livres Sterling. 

De Bruxelles le 4. Septembre, 

Les Lettres de Roxen du 30. du mois 
dernier portent, que les Anglois étoient 
de nouveau arrivés la veille à la vuë du 
Havre de Grace avec 22.voiles,y compris 
les Galliotes & les Brülots, & que cepen- 
dant onn’avoit point encore d'avis qu’ 
ils euffént tiré.On paroit ne pas craindre 
de débarquement de leur part; ni à la 
plage du Havre, ni à celle dé Horfleurss 
quoiqu'ils femblent les menacer égale- 
ment toutes deux, Cependant on a raf- 
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femblé vèrs Fecamp un Corps de Trou- 
pes confiderable. D'ailleurs les Gallio- 
tes Angloifés étant de même grandeur 
que celles avec lefquelles ils ont tenté 
leur dernier bombardement, on compte 
qu’elles feront exposées au même incon- 
venient, qui a obligé alors les Ennemis 
de fé retirer. Nos Battéaux plats font d’ 
un autre côté remontés dans la Riviere, 
où il n’eft guerres poffble que les 4n- 
glois leur faffent du mals & environ 30. 
de ces Bâtimens, qui ne font point en- 
core achevés, font dans. le Baflin, où ils 
courrent auffi peu de rifque. De plus nos 
difpofitions de défente font beaucoup 
meilleures qu’elles ne l’étoient à la pre- 
miere vifites que les Ennemis nous ont 
faite, & que fuivant toutes les apparen- 
ces; nous ne tarderons pas de leur rendre 
chez eux, 

P. S, On apprend dans l’inftant, que 
le gros tems a obligé les Anglois de fe 
retirer de devant le Havre de Grace. 

De Hambourg le 5. Septembre. 

On mande de Stockholm, que l’Efcadre 
Combinée Rufe & Suedoise qui a mouil- 
lé pendant quelque tems à la Rade de 
Carlshavens a mis à la voilele 14. Août 
pour continuer fa croifiere, & qu’on en- 
voye. de plufieurs parts du Royaume de 
Suéde quantité de Recruës à l’Armée du 
Roi en Allemagne. 

SUITE du JOURNAL de l'Armée 1. & 
R. depuis le 3. jufqu’au 6. Semptembre 
Du Quartier- Général à Sorau. 

L'Armée I. & R. marcha le 3. de ce 
mois en deux Colonnes de Zinderode à 
Sorau, où Île Quartier-Général fut établi, 
& où les Bagages revinrent de Moska. 

Dès le jour précédent le Lieutenant- 
Général Baron de Beck avoit eu ordre 
dé prendre pofte au Bois de Sagan, & d’ 
occuper en même tems les chemins de 


Marsdorf, de Fefchkendorff, de Zettel 
& de Zeypa, & en fuite de ces ordres ce 
Général à porté aujourd’hui 3. les Trou- 
pes qu’il commande dans les environs de 
Wolfsdorf, après avoir difposé la veille 
au foir fes poftes, fuivant les inftruétions 
qu'il en avoit reçuës. 

Le 4. de grand matin M. le Maréchal 
alla reconnoître les Ennemis, & S. E. 
ne trouva ‘rien de changé dans leur pofi- 
tion: M. le Maréchal étoit cependant à 
peine de retour au Quartier-Général, qu’ 
il fut inffruit, que fuivant des avis par- 
venus à M. de Beck, les Bagages des En- 
nemis avoient defilé pendant la nuit de 
leur Camp fur Sprotfau, & que la Bou: 
Jangerie de Campagne avoit fuivi lé ma: 
tin; ce qui donnoit lieu de croire que P 
Armée pourroit bien ne pas tarder à 
s'ébranler, M, de Beck mandoît en mê- 
me-tems,que fur ces avis'il avoit ordon- 
né à fes poftes avancés de veiller ayec P 
attention la plús ferupüleufe fur tout ce 
qui fe pafferoit, & de fuivré les Enne- 
mis pied à pied, au cas qu’ils marchâf 
fent, afin d’être exatement informé de 
de tous leurs mouvemens. 

D'un autre côté le Marquis de pillé, 
Général de Cavalerie, qui commande 
maintenant le Corps dé Troupes retea 
Marck- Lifas inftruifit M. le Maréchal, 
que le Genéral Fouquet avoit remarché 
de Lowenberg fur Landshut, que cepen- 
dant deux Régimens avoient marché 
pour joindre le Prince Henris & que 
quelques Détachemens ennemis s'étoierit 
fait voir à la Queifs la nuit du 3. au 4. 
fur quoi, il faifoit les difpofitions (lui M. 
de Jrlle ) pour changer de Camp. 

De plus le Généra! de Huddick marida, 
qu’il alloit décamper de Lamsfelds pour 
fe porter entre Cofbus & Peitz, ajoûtant 
que ce même jour 4, à 9. heures du ma- 


tin, le Roi de Praffé continuoit encore 
de conferver fa pofition près de Waldau; 
mais qu’on avoit enfuite obfervé fur les 
derrieres du Camp vèrs Luben un nuage 
de pouffiere qui fembloit indiquer» qu’il 
marchoit en 2. Colonnes. 

Le 5. le Général Marquis de Jille vint 
camper à Lauben, pour pouvoir» en 
moyen de cette pofition, obferver le 
Corps ennemi qui eft encore à Lümenberg 
& dans les environs, & pour couvrir en 
même tems nos tranfports. 

‘Tous les avis qui nous font venus 
aujourd'hui, portent au refte, qu'après 
avoir envoyé: d'avance fon Artillerie & 
fes Bagages à Sprottau, le Prince Henri 
s'étoit mis lui même en marche fur cet 
endroit, En décampant, les Ennemis ont 
rompu le pont de Sagan, mais cela n’a 
pas empêché, que nos Houflärs n’ayent 
pafé le Boker, pour les {uivre de près, 
& s’inftruire, en obfervant leur marche, 
des deffeins qu'ils peuvent avoit, & dont 
nous attendons nous mêmes d’être 
informés. 

Le. Lieutenant-Général Comte de 
Maquire a cependant donné ce foir à M. 
le Maréchal l'importante nouvelle, que 
Dresde s'était rendu par, Capitulation, 
& que la Famille Royale de Pologne fe 
trouvoit diivrée par là. S.E a fùr le 
champ dépêché le Major Prince de Lob- 
komwitz à l'Armée I- de Ruffe, pour faire 
part au Général Comte de Sottykoff, d'un 
évencment aufi favorable qu’il étoit 
defiré. 

De Varfovie le 22.Septembre. 

Hier S. M. fit la diftribution des 
charges vacantes. Elle confera la charge 
de Général d’Artillerie de Lithuanie à 
Mgr. Potockis ci devant Sous-Echanfon 
de la Couronne, & éléva Mgr. le Prince 
Lubomirfkis Starofte de Bobufian, Lieu- 


tenant-Général du Régiment des Gardes 
à Cheval, à celle de Sous-Echanfon de la 
Couronne. Mgr. le Prince Radzimits 
Grand Ecuyer Trañchant de Lithuanie, 
fut décoré dela charge de Grand-Cham- 
bellan de Lithuanie, & Mgr. le Comte 
Sapieba, Starofte de Punfks Maréchal 
aucl du Grand Tribunal de Lithuanie, 
fut révétu de la fienne. Le même jour 
S.M. en égard aux fervices que feu 
Mgr. le Comte Mnif&ech, Grand-Cham- 
bellan dè Lithuanie, lùi a rendu ainfi 
qu’à fa Patrie, confera le Régiment de 
Dragons, la Resne, avec le titre de Gé- 
néral-Major & une Compagnie de l’Ar- 
mée Nationale à fon Fils ainé Mr. le 
Starofte de Sanock, & Elle éleva au 
grade de Colonel dans le même Régi- 
m nt fon Frere cadet. 

Du Quartier- Général de PArmée Rufe 

fienne à Guben 4 16. Septembre. 

Le 14. l’Armée Ruffienne reita au 
Camp d:\Lieberose, de même que le 
Roi de Prufè à celui de Waldau fans 
qu'il fe foit rien pafsé de part & d'autre. 

Le r5. à 5. heures du matin toute pP 
Armée quitta łe Camp de 'Lieborose & 
fe porta en deux Colonnes par Pinno à 
Guben) Elle eft campée audelà de la 
Lupe appuyant fon Aile Droite fur la Vil- 
le, & le Corps de Laudohn à Schoenaich, 
où eft fon Quartier Général. 

Mr.le Comte Roumanzow Lieutenant- 
Général, qui avoit été envoyé au Feld- 
Maréchal Comte de Daun, en cft revenu 
ici aujourd'hui matin Le dit Maré- 
chat campe encore aétuellement à Bau- 
tzen, & l’on afSûre que le Prince -Henri , 
s’eft replié jufques fur Lauban: 

D'puis notre départ de Lieberose, le 
Roi de Pruffè n’a fait aucun changement 
dans fa pofition, mais il eft encore tran- 
quille dans fon Camp de Waldau. 
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Suite du JOURNAL de l'Armée Combinée I. © R. & de l’Empire, depuis le g. 
jusqu'au 9. Septembre. 
Du Quartier-Général à Corbitz près de Dresde. 


Me Général Wunfeh qui commande les Troupes Praffiennes, dont on 
} a parlé précédemment,marcha le 5 de ce mois au Général de pehla. 

Wg Le feu commença dez les s. heures du matin, & dura avec beau- 
M coup de vivacité & fans interruption de part & d’autre jusqu’à 2. 
j heures après midi. Cependant le Général de Brentano étant venu 

renforcer M, de ebla, les Ennemis repouffés de toutes parts avec 

ùne extrême valeur furent enfin mis en desordre & obligés de fe 

retirer après la refiftance la plus opiniâtre. 

On a tuć aux Pruffiens dans cette occafion environ 250. hommes, & fuivant 
le rapport unanime de leurs Defertéurs, d’un Officier & de 32. prifonniers 
qu'on leur a pris, il ont eu plus de 600. bleffés. De plus il eft arrivé au Quar- 
tier-Général plus de 500. de leurs Deferteurs fans compter ceux qui ont pris d'au- 
tres routes, & dont le nombre doit être beaucoup plus confidérable. De notre côté 
nous avons eu 350, hommes tués ou bleflés: deux Officiers font au nombre des 
premiers & fix parmi les autres. 

On doit au refte les plus juftes éloges à Mrs. les Généraux de Pehla & de 
Brentano; & les Croates ainfi que les Houffars Eftlavons ont marqué dans cette 
affaire toute la bravoure & toute la fermeté poffibles;Ces. Troupes ont mis les Enne- 
mis en defordre, les ont forcés à reculer, & les ont enfin mis en deroute malgré leur 
extrême fupériorité, les Prafffens ayant eu 11. Bataillons 5. Efcadrons de Houffars 
& tout le Régiment de Schorlemer Dragons. 

Le Corps ennemi, dont on vient de parler, fe retira le 6. par Grofen- Hayt» 
& marcha jusques à portée de Torgau, M. de St. André Général d'Infanterie 
marcha de fon côté par Mafchen fur cette Ville, & fit des difpofitions pour en for- 
mer l'attaque, 

Le 7: l'Armée changea de pofition, & campa la Droite vèrs Frederichffadt 
& fon front vèrs l’Ælbe. Le pont de Batteaux, qui étoit à Brifniiz , fut auff 
jetté derriere. Frederichffadt. 

La Gatnifon ennemie, qui devoit fuivant fa Capitulation fortit de Dresde 
le 6., n’en eft fortie que le 8. , parce qu'il a été impoñlible de raffemblet dans 
un intervalle aufi court une quantité affez grande de Chevaux, Chariots, & Bat- 
teaux pour le transport d’une Garnifon, qui confiftoit en 7. Bataillons, favoir 
2. de Lange, t. de Salmouth, 1. de Hoffmann, r: de Grollmann, t. de Horns 
a, de Recruës & de Convalefcens, & en près de 150. hommes Cavaliers, Dragons, 
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ou Houffars, toutes ces Troupes ont marché par le pont de PElbe & la pille- 
ANeuveravee les Canons de Régimens & leurs Caifons de Munitions. 

Ces Troupes feront efcortées jusqu'à Magdebourg par un Détachement de Ca- 
vallerie Allemande fous les ordres du Baron de Leser Major au Régiment de Savôye. 

Après la fortie de cette Garnifon les Troupes I. & R, ont occupé Dresde 3 & 
pendant la premiere nuit de fa marche elle eu 1200. Déferteurs. 

Aujourd hui 9. le Général de S. André a mandé, que le Général de Wunfeh 
ayant fait la veille une fortie de Torgau avoit d’abord été repouifé ; mais que 
bientôt il étoit de nouvédu forti avec toutes les Troupes à fes ordres, fur quoi Pom 
s’étoit vivement çanonné de part & d’autre pendant 4. heures , que la Cavallerie 
de l’Empire avoit par làété mife en defordre, & que malgré que lPInfanterie eut 
fait la meilleure contenance, il avoit cependant (lui Mr. de St. André) dû feretirer 
für Euleñbourg. Ce Général ajoûte, que les Ennemis avoient entrepris de le pour- 
fuivre; mais que le Général de Réed, qui faifoit lArriere-Garde, les avoit arrêtés 
gout court par fes difpoñtions & par fa bonne contenance, & qu’ainfi il étoit arri- 
vé fans aucun obftacle à Eulenbourg. 

L'on ignore encore au refte les circonftances de cette affaire, & La perte qui 
a été faite de part & d'autre. 


De Francfort, le 8. Septembre.” 


Les nouvelles du z. ont porté, que les Alliés preffoient le Siége de Manfter 
avec toute la vivacité poñfible, dans le deffein de fe rendre Maîtres de cette Ville 
& de à Citadelle, avant que le Marquis d'Armentieres „ qui marchoït fur cette 


Place avec un Corps confidérable de Troupes qu'il avoit raffemblé , pût venir les 
troubler dans cette operation: Cependant plufieurs Lettres arrivées dans ce moment 
affürent, que le Général d’Imboff a depuis levé ce Siége &s’eft retiré de devant la 
Place. i 

Suivant les nouvelles de PArmée Françoifé du s. de ce mois, le Maréchal 
de Contades a cru devoir quitter fa pofition de Murbourg par rapport à divers moue 
gemens, que faifoient les Ennemis, & fe replier fur le chemin de Giffin. 7 

Un Corps de Troupes Alliées de 5. à6. mille hommes, Aux ordres du Prince 
Héréditaire de Brunswick campa le 3. fur les Hauteurs d Obermeymar, & un autre 
Corps de même force s'établit. le même jour fur une Hauteur à la Gauche de 
Mar bourg, l'Armée Ennemie campant cependant toûjours fur les Hauteurs au delà 
de Wetter. f 

La nuit du 3. au 4. le Duc de Broglie eut desavis, qu’on devoit l’attaquer au 
point du jour particulierement au pont de Mab fur la Labne à une bonne lieuë de 
Marbourg, lequel étoit gardé par 6. Compagnies de Grenadiers; Ce Général fit 
en conféquence les difpofitions de défenfe, qu’il crut néceffaires fes Troupes paffe- 
gent la nuit au Bivouac, & peùt être en impofa-t'il par là aux Ennemus, du moins 
ils. ne l’attaquerent point, Cependant le Duc de Broglie fut inftruit, que tout leur 
Camp en delà de Wetter fe mettoit en mouvement , & que pour ne pas S’expo- 
fer” à être tournée, l’Armée du Maréchal de Contade decampoit, fut quoi la Re- 
ferve marcha, vèrs Giefèr, fuivant l’ordre qui lui en fut donné, 


